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Bonjour,

Je suis actuellement en 1ère année et je me suis juré que le jour où je réussirai mon
concours, je laisserai mon témoignage aussi.

Je n'ai jamais été très bonne élève, j'avais des notes moyennes et un comportement plus que
médiocre au collège. J'ai redoublé ma 3ème, puis on m'a un peu "placée" par hasard en BEP
carrières sanitaires et sociales.

Je me rappelle même qu'à l'époque, je ne savais même pas ce que c'était, juste que c'était
un BEP et que j'allais surement rater ma vie. Puis j'ai eu des cours intéressants et surtout la
chance d'aller en stage à l’hôpital, en service de cardiologie. Et là, j'ai su !

Le métier d'infirmière m'avait plu, c'était une révélation. Pourtant ma mère est elle même
infirmière, mon oncle aussi. Mais j'ai apprécié son travail, l'impression d'être utile, d'être
auprès des gens dans les pires moments de leur vie et apporter plus qu'un simple soin. Je me
suis alors bougée, j'ai su qu'il fallait que je me mette à travailler, j'ai grandi d'un coup.

Pourtant, je n'étais pas sûre de moi, je le rêvais mais je pensais que c'était trop dur pour moi.
J'ai réussi à passer en 1ère d'adaptation ST2S (ancien bac SMS) et j'y ai bien réussi. J'ai eu des
bonnes notes et je me suis dit que finalement, c'était possible. Depuis la 1ère, je suis inscrite
sur le forum, j'ai suivi la plupart des post, et j'avais déjà plus ou moins commencé à préparer
mon concours.

En terminale, je m'y suis mise à fond, j'ai acheté des tonnes de livres, rencontré toutes les
personnes qui auraient pu m'apporter un certain soutien et de l'aide. J'ai commencé à
préparer l'écrit à partir de septembre en me disant "on verra si tu l'as" en ayant déjà préparé
un autre BTS au cas où.

J'avais l'impression d'être à l'aise pendant ma préparation, en effet, en étant en ST2S, je
n'avais pas vraiment besoin de préparer la partie culture G puisque c'était déjà ce que nous
faisions en cours. J'ai juste préparé les tests psychotechniques. Pourtant, j'ai tenté 3
concours et là, j'ai eu vraiment du mal aux tests.

Ils me paraissaient plus longs, plus compliqués. J'avais l'impression de les avoir tous ratés. Là,
je me suis dit : "toute cette préparation pour ça" et j'étais très déçue. En effet, j'ai eu 13/20 à
la culture G et 7,80/20 au TP au 1er et 9,5/20 à la culture G et 8,40/20 au TP.

Mais j'ai réussi le 2ème concours ! J'avais un oral et j'avais que un mois pour le préparer. Mon
lycée avait une prépa au concours IFSI, gratuite, après le bac mais a accepté de préparer tous
les étudiants en classe de terminale ayant eu l'écrit. J'ai passé un oral blanc, le sujet était :
Que pensez vous de la loi sur le port du niquab? J'ai beaucoup bégayé, j'ai eu du mal à
répondre aux questions mais d'après mes profs, c'était pas mal. Pour mon oral, mes amies
m'ont accompagnée, mon copain aussi.

J'ai eu comme sujet : " Toute vérité est-elle bonne à dire ? Un medecin peut-il sous couvert
depreserver son patient d'idées suicidaires, ne pas annoncer la gravité d'une pathologie ? La
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vérité doit-elle à tout prix se dévoiler ?"

J'ai essayé de répondre comme j'ai pu, ça n 'a pas duré très longtemps. J'ai été maladroite.
J'avais du mal à répondre, mon coeur battait à 2000 à l'heure. Ensuite, beaucoup sur moi,
sur mon parcours. La cadre hochait les sourcils quand je parlais de mes stages. Si je
connaissai les avantages et inconvénients du métier, si ça ne serait pas trop dur en sortant du
bac de me replonger dans 3 ans dans les études, mes loisirs (que je n'ai même pas pensé à
développer), si j'étais fille unique,c omment ça se passait avec ma soeur, puis m'ont demandé
de parler de la formation.

Vers la fin, le psy m'a demandé si, dans un amphithéâtre, j'étais du genre à m'assoir devant, au
milieu ou derrière. J'ai répondu "au milieu" et il m'a dit : C'est ce que nous verrons alors". Je
ne savais pas quoi penser, je suis ressortie complètement indécise, j'avais l'impression de pas
avoir convaincu le jury, d'avoir oublié plein de choses qui aurait pu me "vendre" un peu mieux

.J'ai en fait,très peu parlé de mes stages, du pourquoi je voulais être infirmière, bref, de mes
réelles motivations. Au final ,je n'ai pas vraiment espoir. J'ai attendu les résultats un mois, et
ils sont tombés : 233ème sur LC avec : 9/20 au TP (finalement, mon entrainement n'a pas
servi à grand chose) 11/20 à la culture G 16/20 à l'oral

Je me suis dit : tu ne peux pas laisser passer ta chance, 16, c'est une très bonne note, tu as
plu, tu es faites pour ça. Alors j'ai envoyé une vingtaine de courriers aux IFSI déficitaires de
ma région parce que j'étais pas vraiment prête à partir, moi qui habitait dans le sud de la
France et puis finalement, fin juillet, je me suis inscrite sur le site de l'ARS pour postuler aux
ifsi déficitaires de la région parisienne, je voulais tout tenter.

Mais aucune réponse. Je venais régulièrement sur le forum du site et vers le 20 août, j'ai vu
que plusieurs Ifsi étaient déficitaires en Picardie, j'ai envoyé des mails, sans trop d'espoir. Et le
24 août au matin, l'ifsi de Prémontré, dans l'Aisne, me réveillait pour me proposer une place
+ un logement en résidence. J'ai sauté de mon lit, j'ai descendu les marches de mon
escaliers tellement vite que je "volais" pour crier la bonne nouvelle à mes parents.

J'ai accepté tout de suite et me voilà aujourd'hui, à 900 km de chez moi, en train de vous
raconter mon histoire, avec mes nouvelles amies, dans ma nouvelle région. Je ne sais pas si
ce métier me conviendra, je n'en sais rien du tout mais en tout cas, je ne regrette rien de tout
ce que j'ai fait.

Mélodie, qui vous conseille de tout tenter et de garder espoir
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